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Avant d’être l’un des dirigeants de la start-up, Jean-Baptiste Noachovitch a été
élève-ingénieur à l’IMT Lille-Douai. « L’idée d’eLamp est née du temps où nous

faisions nos études, dit-il devant un parterre d’élèves de l’École des mines de
Douai dont il est sorti diplômé en 2013. À cette époque-là, nous avions revu l’outil

comptable de gestion du bar des étudiants. » De fil en aiguille, ils ont eu l’idée –
Olivier Rohou, Florian Bojda, Nicolas Gach et lui-même – de créer leur société.
La solution qu’ils ont mise au point permet aux directeurs de ressources
humaines d’identifier en temps réel, grâce à une technologie innovante, les
profils de chacune et chacun pour pourvoir des postes en interne, trouver les
bons experts ou constituer rapidement une équipe. « Trente entreprises en France

nous font confiance », explique-t-il en citant Bouygues Construction, Eiffage,
EDF…

« On est au cœur de notre vocation »

Du temps où il était élève-ingénieur, le cycle de neuf modules gratuits de deux
heures et demi intitulé « Sessions de l’étudiant créateur », assuré par la CCI
Grand Lille, n’existait pas. Ce soir-là, il n’y a pas moins de dix-neuf élèves
diplômés sur les vingt-cinq à s’être inscrits. Jusqu’ici, seuls des étudiants lillois
étaient susceptibles de suivre la formation. Une formation au cours de laquelle
on leur parle d’étude de marché, de marketing-mix, de financement… Louis-
Philippe Blervacque, président de la commission territoriale du Douaisis de la
CCI Hauts-de-France, est heureux de ce pas en avant : « On est au cœur de notre

vocation. Avoir un savoir-faire c’est bien, être chef d’entreprise c’est autre chose. » Céline
Fasulo, directrice-adjointe de l’IMT Lille-Douai, y voit un double intérêt : « C’est

une action concrète de sensibilisation à l’entrepreunariat. L’école ambitionne un

doublement du nombre de créateurs d’entreprises à la sortie des études. » Vu le silence
de cathédrale qui s’est fait quand Jean-Paul Noachovitch s’est exprimé, nul
doute que la vie de chef d’entreprise trotte déjà dans la tête de ces élèves-



ingénieurs tout juste majeurs.


